
PERSPECTIVES STRATÉGIQUES : DÉFIS 

OPÉRATIONNELS DE LA 27ᵉ BIM  

Le Général de Corps d’Armée Bertrand TOUJOUSE a exposé une 
analyse détaillée des défis stratégiques actuels auxquels est 
confrontée la 27ᵉ BIM et, plus largement, l’armée de Terre 
française.  

• GCA Bertrand TOUJOUSE, CFOT

Le GCA TOUJOUSE a tout d’abord exprimé sa gratitude envers le 
commandement de la 27ᵉ BIM pour l’organisation de cet 
événement, qu’il a qualifié de rendez-vous incontournable dès 
cette première édition. 

Il a rappelé que le contexte actuel était marqué par une 
incertitude stratégique croissante, rendant plus que jamais 
nécessaire l’investissement accru des nations dans la défense et 
la préparation des forces. Selon lui, le rôle des armées est 
précisément de répondre à ces périodes d’instabilité et de 
garantir la stabilité face aux contestations de l’ordre 
international. 

Dans cette dynamique, il a souligné la place centrale de la 27ᵉ BIM au sein de l’armée de Terre 
française. Avec 7 500 hommes, la brigade dépasse en taille les unités standards de l’OTAN et joue un 
rôle clé dans l’adaptation aux nouveaux enjeux du combat en montagne. Son expertise est, selon lui, 
essentielle pour affronter trois défis majeurs : 
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• Le combat en grand froid, nécessitant une résilience physique et technologique ;
• La guérilla sur les arrières, qui impose des tactiques de harcèlement et de mobilité accrue ;
• Le combat en zone urbaine, devenu un élément central des conflits contemporains.

Le GCA TOUJOUSE a ensuite évoqué l’évolution des conflits récents, notamment en Ukraine, qui 
illustre la nécessité d’adapter les forces aux nouvelles formes de guerre. Il a mis en avant l’importance 
du combat en milieu urbain, en citant l’exemple de la résistance acharnée des forces ukrainiennes 
dans des conditions extrêmes. Il a également souligné que les opérations de harcèlement sur les 
arrières ennemis s’imposaient comme un mode d’action incontournable, nécessitant une approche 
agile et asymétrique. 

Dans ce contexte, il a insisté sur la nécessité de faire évoluer l’entraînement des unités de montagne 
afin d’intégrer ces nouvelles réalités tactiques. Il ne s’agit plus uniquement de maîtriser 
l’environnement extrême, mais aussi d’optimiser l’usage des nouvelles technologies et de 
développer une interopérabilité renforcée avec les partenaires internationaux. 

Le GCA TOUJOUSE a également souligné l’importance de la coopération internationale dans ces 
efforts d’adaptation. Selon lui, les forces ne peuvent agir isolément, mais doivent s’inscrire dans une 
logique collective pour répondre efficacement aux menaces contemporaines. 



En conclusion, il a insisté sur trois piliers essentiels pour l’avenir des troupes de montagne : 

1. La bonne adaptation au combat en grand froid ;
2. L’intégration des tactiques de guérilla ;
3. La capacité à opérer en milieu urbain.

Il a estimé que ce sommet constituait une étape cruciale pour la réflexion stratégique et l’échange de 
savoir-faire entre les nations, soulignant que ces interactions renforçaient la capacité des forces à 
faire face aux défis de demain. 


